
Les tourments de Jules !  

                         

 

Sans le montrer de manière ostensible, 

Jules, le plus wallingant des colombophiles, 

n’aime guère les changements d’habitude 

qui l’interpellent chaque fois. 

 En gagnant le « Café des Sorts » où 

l’attendent, chaque lundi, la tenancière 

Fifine et son ami Jan, il réfléchissait sur de 

plausibles effets de l’application le week-

end dernier de l’heure d’été sur les pigeons. 

 

A son arrivée, Fifine et Jan taillaient une bavette. Ce dernier tenait un document qui derechef 

intrigua Jules. 

Faute d’humour et de volonté de réfléchir… s’abstenir à tout prix ! 

- Fifine. Bonjour Jules… nous t’attendions. Sois le bienvenu, tu es ici comme chez toi. 

Tu le sais évidemment. 

- Jules. Merci et salut ma belle ! Bonjour Jan. 

- Jan.  Ave Jules, je suis rassuré.  

- De quoi, pardi ? 

- Je craignais que tu n’aies pas changé d’heure. 

- Et si cela avait été le cas… ? 

- J’aurais tout simplement profité de l’occasion pour avoir un tête-à-tête avec Fifine. 

- Peine perdue mon vieux, arrête de « bêcher »…  

- Je ne retourne que mon potager, vieux briscard jaloux. 

- Vous avez bientôt fini de vous comporter comme deux gamins en culotte courte. 

Jan s’esclaffa soudainement ce qui interpella derechef Fifine quelque peu décontenancée. 

- Pourquoi ris-tu ? 

- Je m’imagine la musculature de Jules. Rambo peut être en tout cas rassuré, il n’y a pas 

péril en la demeure. 

- Pas op hein mon vieux ! T’es-tu déjà regardé ? 

- Dans quoi ? 

- Dans un miroir… car il n’est pas question que tu participes au prochain « Mister 

Belgium ». 

- C’est fini ces enfantillages, je risque de me fâcher pour de bon ! 
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- Je ne me laisse jamais faire Fifine car, comme l’a dit Pierre Dac, « Ce n’est pas en 

tournant le dos aux choses qu’on leur fait face ! ». 

- En temps normal, il n’est pas piquant comme une teigne. Sois rassurée Fifine, j’adore 

l’humour du jongleur de mots qu’est Pierre Dac. 

- Mais là tu me la coupes… 

- Ton sifflet ou plutôt ta... 

- Carré blanc… cite-moi quelques–unes de ses perles. Façon de voir si… 

- … je ne suis pas un affabulateur. 

- Moi j’en connais en tout cas et à tout niveau de la colombophilie. Ne me demande 

pas d’en citer. 

- Hum, hum ! 

- J’attends tu sais. 

- « Un concerné n’est pas nécessairement un imbécile encerclé »… « Si tous ceux qui 

croient avoir raison n’avaient pas tort, la vérité ne serait pas loin ! »… « Medium, 

demande esprit frappeur pour coups de pieds occultes ! » 

- Alors là, tu me surprends vraiment. A propos, que lisais-tu avec Fifine lors de 

mon arrivée ? 

- Mon devoir. 

- Ton devoir ? 

- Oui… mon devoir de rentrée. 

- Ne me dis pas que… 

- Si… si je t’assure… 

- Mais ce n’est pas vrai. 

- Mais, rassure-toi, ce n’est pas moi. 

- Toi quoi ? 

- Je ne l’ai pas fait. 

- C’est qui alors ? 

- Wilma. 

- Ta femme ? 

- Oui, elle s’est particulièrement amusée. 

- Je veux voir le résultat. 

- Fifine, deux pintjes zonder kaas et mon devoir si tu veux bien. 

Le sourire évocateur de Fifine traduisait sans ambiguïté qu’elle prenait un plaisir manifeste à 

répondre à la demande de Jan. De son côté, Jules était totalement médusé.  

- Jules, à la vue de ton regard, je n’ose pas te le demander… 

- Me demander quoi ?  

- Si tu as fait ton devoir… ? 

- Fifine, je me permets de te dire que tu pousses le bouchon un peu trop loin. 

- J’en prends bonne note ! 

- Je vais avoir un beau bulletin et Wilma sera contente. 

- Nique douille ! C’est vrai, elle doit se contenter avec peu de choses. 



- « Lorsque donc quelqu’un te met en colère, sache que c’est ton jugement qui te met en 

colère ! » 

- C’est de toi ? 

- Non, j’aurais bien aimé. C’est une pensée d’un philosophe grec. Tu sais Jules, moi 

aussi, j’ai quelques références dans ma besace. 

- Je n’ai jamais dit le contraire. C’est de qui finalement?  

- D’Epictète, le fils d’un esclave, qui connut à son tour la servitude avant d’être 

affranchi. Il prôna la liberté intérieure et une grande rigueur de conduite dans les 

relations humaines. 

- Ne devrait-on pas envoyer ta citation à quelques dirigeants ? 

- Revenons à nos moutons, Jules, je vais te faire prendre connaissance des réflexions de 

Jan au sortir des acrostiches réalisés à partir du mot pigeon (voir Au Café des Sports 

avec J. & J. : 18. Le culte du « last minute » !). 

-  Non, ce sont celles de sa femme. 

- Ah bon ! Quel carottier ce Jan ! 

- Fifine, je me rappelle évidemment de la phrase que tu avais concoctée à partir 

des mots pacifier, pagaille, passion et pognon commençant tous par la lettre p. 

- Tu l’as mémorisée ? 

- « Le jeu de pigeon est une passion à pacifier de toute urgence suite à la pagaille 

créée par le pognon. » 

- Bravo ! 

- Qu’a écrit Wilma ? 

- « Le jeu de pigeon, un idéal initial pour de nombreux adeptes, a été obligé de 

composer avec des innovations, subi diverses influences, souvent sources 

d’indignations. » 

- C’est pas mal. La suivante si tu veux bien…. 

- Je n’ai plus le choix en fait car, je dois te l’avouer, il n’y avait que deux phrases sur le 

document car… tu es arrivé un peu trop tôt. 

- Pourquoi ? 

- Le devoir… je venais juste de le commencer avec Jan. 

- Ca alors, vous m’avez bien eu. Dis-moi quand même votre seconde élucubration ! 

Je m’attends à tout. 

- « Des obsessions, sources souvent d’opacité pour l’amateur lambda, exercent un 

impact regrettable sur le jeu de pigeon dont l’objectif principal pour beaucoup 

d’adeptes réside dans l’observation perspicace et pointue du pigeon. » 

- C’est pas mal non plus. Fifine, « Plus on boit, plus on a soif ! », tu as au moins 

compris  mon intention je suppose.  

 

Fifine regagna derechef son comptoir. 

- Cette citation me concerne-t-elle ? 

- Non, j’apprécie le regard perspicace de son auteur. 

- C’est de qui ? 



- D’ Ovide et pas question, je t’en prie, de jeu de mot de ta part. 

- Je n’ai pas compris. 

- Ovide… boire… eau… vide.  

- Hum, hum, ce n’est pas du meilleur cru de ta part. A propos Jules, comment as-tu 

analysé l’ultime week-end de petite vitesse ? 

- J’en ai retiré divers enseignements, des positifs comme des négatifs. 

- Commence s’il-te-plaît par les positifs. 

- Dans certaines EPR, les annulations sont tombées tôt. Aucun attentisme de la 

part des dirigeants à l’annonce des mauvaises prévisions pour le week-end. 

C’était clair pour l’amateur, en plus, il n’était plus confronté à une formule  

diplomatique comme « nous vous informons ». La sagesse a prévalu à bon escient 

chez certains dirigeants, me semble-t-il. 

- Je partage ton avis. Et ton regard négatif ? 

- Je pointe en premier lieu le changement d’heure qui contrarie l’horloge 

biologique de tout être vivant. Cela me préoccupe. Je m’interroge, consulte des 

publications sur ce sujet. Je pense ensuite aux pigeons engagés, certains ont 

connu d’entrée de jeu les conditions d’un premier demi-fond suite au séjour 

prolongé dans les paniers. Heureusement pour eux, un créneau s’est présenté ce 

lundi matin pour  libérer par temps relativement favorable et facile les Mettet et 

Quiévrain, un écart de 50 m en général par minute entre le pointeur et la 

lanterne rouge. Néanmoins, les colonies participantes risquent de le payer par la 

suite. 

-  Il n’y avait pas foule en tout cas dans le Limbourg. Selon un site flamand, un peu 

moins de 2000 pigeons convoyés par quatre camions qui ont sillonné la province. 

- C’est une certitude, au Nord, la mentalité diffère. Les « vitessiers » sont des plus 

pressés. Je ne peux pas nécessairement leur donner tort. 

- Pourquoi ? 

- Le championnat national de vitesse commence le 14 mars. Certains n’ont tout 

simplement pas envie d’hypothéquer la moindre chance. 

- Ton point de vue peut se défendre. 

- A propos, il se confirme de plus en plus que la signature apposée au bas de la liste 

au colombier serait déterminante pour la réglementation 2015 à suivre, relative 

au dopage. J’ai beaucoup réfléchi à ce sujet. 

- Explique-moi ta pensée. 

- La RFCB-KDBD est une asbl qui possède des règlements concoctés en interne 

conformément à ses statuts. Les adeptes en s’affiliant doivent les respecter 

comme le stipule le texte libellé au bas de la dite liste au colombier. La signature 

apposée en dessous de « Je m’engage (Nous nous engageons) par la présente à 

respecter les statuts, les règlements (y compris le règlement doping) de la RFCB » 

est significative. Toutes ces  signatures d’amateurs sont effectuées avant la 

compétition proprement dite. 

- Tu as raison. Pour 2015, ce fut fait en novembre 2014. 

- C’est en quelque sorte signer un chèque en blanc… 

- Pourquoi dis-tu cela ? 



- Le règlement dopage applicable en 2015 n’est pas encore officiellement connu à 

ce moment. 

- Dans les faits, ton observation est exacte. 

- De plus,  pourquoi avoir ajouté entre parenthèses « y compris le règlement 

doping » ? Pourrait-on comprendre que le règlement doping n’était peut-être pas 

perçu comme un règlement ? Pourquoi cette insistance ? Pour prévenir 

l’ignorance de certains ? Cela devient surréaliste ? 

- Je suis perdu par tes réflexions. En tout cas l’amateur a toujours une arme fatale : le 

choix de participer ou non. 

- En tout cas pour moi, ce point devra être l’objet d’une sérieuse réflexion car la 

situation dans ce domaine, en d’autres termes ce qui se passait les années 

antérieures, est transitoire en 2015 suite à l’entrée en vigueur de la Sixième 

Réforme de l’Etat et du fait de l’attente... 

- De quoi ? 

- De l’ultime reconnaissance officielle de l’AWC qui est imminente selon mon 

information.  

- Si j’ai compris ta réflexion, tu te poses la question de savoir à qui l’amateur wallon va-

t-il remettre sa liste au colombier 2016 ? A l’AWC ? A la RFCB ? 

- Tu as bien compris où je veux en venir ? 

- A l’une ou l’autre, cela pourrait représenter la même chose pour l’amateur souvent 

dépassé par la tournure prise. 

- C’est à la fois plausible et regrettable. Car, en cas de dépôt à la RFCB, les 

royalties (licences, vente de bagues) tombent dans l’escarcelle gérée par la 

majorité flamande consciente de sa domination outrancière et qui n’a pas la 

moindre intention d’accorder un soupçon de subvention à l’AWC selon les bruits 

et informations entendus. 

- J’ai aussi entendu des bruits similaires. 

-  Je te l’ai déjà dit Jan, de par son implantation en territoire flamand, la KDBD 

équivaut à l’aile flamande. Point barre !  

- Quelle conséquence pour toi ? 

- Une logique comportementale flamande, selon moi, a été arrêtée à partir de ce 

constat, le président national a d’ailleurs déclaré, en assemblée générale, que le 

responsable politique flamand ne voyait pas la nécessité de créer une aile.  

- Il l’a effectivement dit. 

- Et dire que des Wallons se laissent encore charmer pour des raisons j’insiste 

fondées d’union ailée nationale… au détriment de la colombophilie wallonne. A 

moins qu’ils… 

- Tu le sais bien Jules, je ne te dois pas t’apprendre qu’en sociologie et politique, 

« diviser pour régner » est une stratégie visant à semer la discorde et à opposer des 

éléments d’un tout pour les affaiblir et à user de son pouvoir pour les influencer. 

- L’underground ailé existe bel et bien ! Je ne suis pas séparatiste Jan, tu le sais et 

je te l’ai déjà prouvé. Mais c’est à se demander si le fait d’avoir clamé haut et fort 

en terre wallonne vouloir préserver le volet national n’a-t-il pas finalement 

desservi les intérêts du Sud du pays ?  



- Jules, il est difficile de lutter contre une arithmétique défavorable. 

- D’accord, mais la minorité mérite respect, égard et considération. Ce n’est pas à 

toi que je dois rappeler tes propos antérieurs. 

- Lesquels ? 

- « Jules, pour moi, la grandeur d’un pays se mesure par la considération, le respect, 

les droits des minorités qui doivent vivre sans ressentir de contraintes lorsqu’elles 

respectent la législation et exercent leurs devoirs en toute loyauté. » 

- Mais comme je parle bien. Tu ne trouves pas ? 

- Tu sais te montrer un habile orateur. J’apprécie cet aspect de ta personnalité. 

- Les émotions… cela creuse, surtout venant de ta part. 

- J’ai compris. On wèt todi quand dj’su pin, on  n’wèt mauy dj’a swsé. Fifine, on a 

besoin de tes services. La dernière pour la route ?  

- Des trappistes Fifine pour calmer nos langues de vipères. 

- Fifine… kaas ! 

- Non, non assurément, il ne peut pas neiger… 

- Tu disais ?  

- Que c’est beau notre amitié. 

- Et oui, je suis bel et bien un faible, j’ai un cœur d’artichaut.  

 

Santé ! Gezondheid ! A la prochaine !  

  


